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Confeils à former des entreprifes contre la

Colonie , pendant que leurs enfans auroient

été garans de la fidélité de leurs Ptres.

XXXV. 11 n'y a point d'Ordre Religieux

plus propre que le nôtreàfoutenir les Colo-
nies, que Ton établit de la part des Catholi-

ques dans l'Amérique : & l'on voit la véri-

té de ce que je dis par ceux que l'Empe-
reur Charles quinr a envoie dan^ le Mexique,
où Ton trouve aujourd'hui une infinité de fa-

milles puiffames
,
qui ont profité dq desinte-

reiremtnt do nos Religieux. Les meilleures

terres n'y ont pas éi^ ablbrbées comme dans
le Canada , où les endroits le plus riches,

& le plus fertiles font entre les mains de
quelques Communautez

,
qui s'en font ac-

commodées , pendant l'abfence des Recol-
lets

,
qui font pourtant ks premiers & les

plus Anciens Mililonaires du Canada. Les
peuples de la nouvelle France aiant fait

de grandes iniiances pour nous y faire re-

tourner , aprc5 une lonjçue abfençe forcée,

nos Recollets ont trouvé à leur retour
,

qu'on avoir pris les meilleures terres de
nos établillèmens du Covivcnt de nôtre Da-
me des Anges, où j'ai même fouvent re-

nouvelle & marqué les bornes qui nous
reftoient : afin de prévenir les delfeins de
ceux qui vouloient achever de nous ôier ce
qui nous en reftoit encore. Je n'ai pas def-

fein de taxer,ni d'offenfer perfonne. Si l'oame
fait mauvais gré de ce que je publie ici demes
découvertes, on doit pourtant me laiffer en re-

pos à cet égard : car je pourrois publier des

chofes , qui ne plairoient pas à bien des gens

,

quoi que je ne diffe que la vérité.
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